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extremement capricieux ; ils pouvaient etre attribues comple-
tement aux eft'ets parasites de champs magnetiques insuffi-
samment symetriques (du courant lui-meme, de la terre, etc.)
la magnetite n'avait rien accuse non plus qui soit exempt
d'equivoque.

Depuis lors, des experiences svstematiques et soignees ont
ete executees en collaboration avec M. A. J. Staring : elles

ont conduit ä un resultat net et positif avec le fer (voir note
suivante). Des observations sur les phenomenes correlate
seront publiees des que possible.

Albert Perrier et A.-J. Staring (Lausanne). — Experiences
sur la dissymetrie electrique des molecules du fer.

Un de nous a expose (voir communication precedente) les

directives pour la decouverte eventuelle de polarisations magnetiques

par champ electrostatique et des phenomenes correlates.
Les experiences ici decrites concernent exclusivement le fer.

Le fait de la conductibilite implique, si l'on veut faire agir &,
l'existence simultanee d'un courant; l'intensite accessible du
champ est limitee des lors enormement par la limite de la densite
du courant qui peut etre toleree (meme un temps tres court)
sans echauffement nuisible.

Mais une difficulte autrement plus grave encore rend ces

experiences delicates: eile resulte du champ magnetique cree

par le courant meme dans la masse du conducteur. L'intensite
de celui-ci, proportionnelle d'ailleurs ä celle du courant, c'est-ä-
dire simultanement ä 3, atteint des valeurs qui modifient
l'aimantation dans une proportion bien superieure ä l'effet qu'il
est possible d'attendre.

Les effets observes lors des experiences assez sommaires de

Tun de nous (comm. prec.) avec le fer, le nickel et la magnetite
n'ont pu etre separes avec certitude de ces effets parasites.

Toutes les recherches experimentales resumees ici sont domi-
nees par la necessite de rendre ces champs inoffensifs. Pour y
satisfaire, il faut realiser simultanement deux conditions:

a) Symetrie du conducteur ou du Systeme de conducteurs
utilises;
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b) Reduction au minimum possible des valeurs numeriques
de ces champs parasites par des types appropries de conduc-
teurs.

Les conditions de symetrie sont essentielles: en effet, de

par la symetrie caracteristique du champ magnetique, ces

manifestations genantes peuvent etre rendues independantes du
sens du courant. L'effet cherche au contraire, une aimantation
due ä & (ou ä I) change (au moins dans les conditions I de la
communication precedente) avec le sens du courant. On ne

pourra done separer ces deux phenomenes dans une observation

globale que si l'on est sür que les deux sens du courant
correspondent rigoureusement ä la meme action des champs
magnetiques parasites. Les systemes de conducteurs que nous
avons utilises presentent tous au moins un plan de symetrie
commun ä leurs lignes de force magnetiques et electriques
ainsi qu'ä Celles de la bobine exterieure creatrice d'un champ
d'aimantation auxiliaire (voir plus loin). Cette condition est

süffisante.

Mais, tout cela realise, on ne saurait encore conclure positi-
vement au phenomene cherche s'il est subordonne par rapport
aux effets parasites. Nous avons, apres etude theorique, choisi
deux types de conducteurs:

D'abord un Systeme de lames planes de fer (aussi minces qu'il
a ete possible de les realiser) toutes separees par des lames

egales de cuivre. Le meme courant passe successivement dans

toutes, mais alternativement et en sens inverse dans celles de

fer et celles de cuivre. Moyennant quelques particularity
encore, on arrive ä une reduction considerable des champs
magnetiques en meme temps qu'ä satisfaire ä la symetrie
requise ainsi qu'ä disposer d'une quantite süffisante de matiere
active.

Ensuite, nous avons realise le meme Systeme de courants

egaux et alternes dans des conducteurs minces de fer et de

cuivre montes en cylindres coaxiaux. Ce montage satisfait
encore aux memes conditions, mais il presente un avantage de

plus: au moyen d'un conducteur rectiligne supplementaire loge
dans Faxe du cylindre, on peut accroltre ou diminuer tous les

champs circulaires d'une quantite que l'on peut choisir ä
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volonte. La construction par contre est notablement plus ma-
laisee.

Toutes les precautions ont ete prises contre l'influence des

conducteurs de connexion et du champ terrestre.
Les observations ont ete faites au galvanometre balistique

dans des conditions de sensibilite aussi favorables que possible
(voir note suivante de l'un de nous).

Le ehoix de l'etat atteint au moment oü on lance le courant
longitudinal a une grande importance. La note precitee de

l'un de nous conclut en faveur d'etats d'aimantation faible
obtenus apres passages vers la saturation, sans renversements
intermediaires. Le soleno'ide auxiliaire cite plus haut est destine
precisement ä obtenir aisement tel etat que l'on veut. Gelui-ci
atteint, on fait agir le courant dans un sens, on ramene par
un nouveau cycle la substance k un etat identique, puis on
lance le meme courant en sens inverse. Les experiences ont ete

executees avec des etats initiaux et aussi des courants
varies.

Dans tous les cas et avec les deux types de conducteurs, une
dissymetrie d'aimantation s'est sans exception accusee entre
les effets du meme courant dans les deux sens, elle correspond
au phenomene suivant:

Un courant electrique, respectivement le champ qui Ventretient,

provoque ou modifie une aimantation dans le fer qu:il parcourt,
cette aimantation est longitudinale par rapport au champ
electrique et de sens inverse.

Ce phenomene nouveau s'interprete, dans l'hypothese des

orientations, evidemment ainsi:
Tout se passe comme si les molecules du fer avaient un moment

electrique de sens oppose ä celui de leur moment magnetique.
Les appareils etaient disposes de fagon ä pouvoir comparer

ces deux moments. Les effets etant faibles, il ne peut s'agir pour
le nombre qui suit que d'une approximation assez grossiere:
en choisissant Jlt,„ 1,9.10"20 e.m., on trouve Jlle 9,5.1018 e.s.

Remarquons que cette valeur du moment electrique est sen-
siblement plus forte que les moments des doublets des dielectri-

ques liquides ä grande polarisabilite, mais elle differe en revanche

tres peu de celles calculees par Richardson pour des metaux k
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partir de la theorie de la conductibilite electrique de J.-J.
Thomson.

A. J. Staring (Lausanne). — Les conditions optimum de

sensibilite des galvanometres balistiques en circuit ferme.

A propos des recherches sur la symetrie des molecules du
fer (comm. prec. de A. P. et A. J. S.), l'auteur a etabli et dis-
cute les conditions generates de sensibilite des galvanometres
balistiques en fonction du champ dans l'entrefer et des nombres
de tours du cadre mobile, ce pour des experiences en circuit
ferme, dans lesquelles l'amortissement complique considera-
blement.

Au moyen de ces resultats, on peut choisir dans chaque cas
donne les conditions les meilleures, notamment s'il s'agit d'un
galvanometre ä electro-aimant tel qu'il a eu l'occasion d'en
construire un pour les recherches rappelees ci-dessus.

Soient:
R et N la resistance de l'une des spires et leur nombre dans

la bobine induite exterieure, celle dans laquelle un phenomene
produit une variation de flux <t>, grandeur ä mesurer,

r et s la resistance et la surface d'une spire, n leur nombre
dans l'equipage du galvanometre,

I le moment d'inertie de cet equipage,
C la constante de torsion du couple antagoniste,
HC l'intensite moyenne du champ radial dans l'entrefer,
ö l'angle de deviation de l'equipage,
re, la resistance du reste du circuit galvanometrique.
L'equation differentielle connue conduit ä:

N <i>
8 /"(;) ; 8 premiere elongation.
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f(z) est une fonction compliquee de z, qui se prete malaise-
ment ä une discussion generale. L'auteur trouve qu'on peut
la remplacer par cette autre:
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